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L'au teur, uni ver si taire titré, a vécu le bon score élec to ral ré cent de
l'ex trême gauche (10% aux pré si den tielles de 2002) comme un cau‐ 
che mar plu tôt que comme une di vine sur prise  ! Rap pe lons qu'aux
mu ni ci pales de 1977 les listes uni taires LO- LCR-OCT avaient sou vent
frôlé, voire dé pas sé, dans les quar tiers po pu laires, ce chiffre de 10%.
Nul doute donc que l'ap proche des élec tions pré si den tielles et lé gis‐ 
la tives de 2007 soit pour beau coup dans la pa ru tion de son ou vrage,
tout comme le livre de Chris tophe Bour seiller 1, ce qui sus cite un cer‐ 
tain soup çon d'op por tu nisme.

1

«  Une illu sion tou jours vi vante qui pèse lour de ment sur la po li tique
fran çaise  », c'est ainsi qu'il parle du cou rant po li tique qu'il étu die,
avec la vo lon té de faire un « ou vrage de ré fé rence » (4 e de cou ver‐ 
ture). Di sons tout de suite qu'il n'at teint pas son but  : le livre res‐ 
semble plu tôt à un patch work, jux ta po sant dans une pre mière par tie
un dé ve lop pe ment – bien ra pide – sur l'al ter mon dia lisme, un cha pitre
un peu plus ache vé sur le trots kysme, et deux cha pitres sur la frac‐ 
ture co lo niale et « l'ex trême gauche et le Moyen- Orient ». Mais rien
n'est dit des li ber taires pour tant très pré sents dans les di verses mo‐ 
bi li sa tions ces der nières an nées. Quant à la deuxième par tie, c'est la
re prise, plus dé ve lop pée, d'un ar ticle de l'au teur «  De l'ex trême
gauche en phi lo so phie » paru dans la revue Le Débat (n° 105, 1999).
Les constants ju ge ments de va leur au tant por tés sur les per sonnes
que sur les œuvres nous gênent beau coup. Alain Ba diou est qua li fié
« d'homme du monde aussi cour tois que dis tin gué » (p.151), mais ce
« ta lent consi dé rable » est mis « au ser vice d'une po li tique qu'on est
en droit de juger atroce » (p.152). Quant à «  l'œuvre théo rique » (les
guille mets sont de l'au teur) de Da niel Ben saïd, elle est ca rac té ri sée
par une «  in imi table com bi nai son de dog ma tisme, d'éclec tisme, de
rou blar dise et de fausse bon ho mie  » (p. 24). Enfin, mais ce ne sont
que des exemples, Edwy Ple nel est dis qua li fié à ses yeux par un ar‐
ticle écrit par lui dans Rouge alors qu'il avait 20 ans (p. 90 note 15),
alors qu'il eût été beau coup plus in té res sant de com men ter cette
page de Rouge sur la quelle ap pa raissent deux ar ticles contra dic toires
sur le même sujet, le Moyen- Orient.

2

Les iden ti tés des trois prin ci paux groupes trots kystes, par ti cu liè re‐ 
ment stables sur la longue pé riode, sont plu tôt bien dé fi nies, sauf
pour LO, mais sans la moindre ori gi na li té  : la LCR ac cueillante à
toutes les formes de contes ta tion, les mi li tants du PT (ex OCI) plu tôt
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ac tifs à FO qu'à la CFDT, arc- boutés sur la dé fense des « ac quis », « de
la laï ci té aux 36.000 com munes  ». Les in suf fi sances sur LO pro‐ 
viennent d'une mé con nais sance d'un cer tain nombre de tra vaux et de
ré flexions, me nées no tam ment dans notre revue Dis si dences que
l'au teur ne semble pas connaître. Il au rait trou vé aussi des élé ments
in té res sants dans la contri bu tion faite par Georges Ub bia li au col‐ 
loque de Dijon sur l'his toire du trots kysme (2002) pu bliée dans les
Ca hiers Léon Trots ky n° 79 (dé cembre 2002). Mais l'au teur ne semble
connaître que le livre d'en tre tiens de Ro bert Bar cia, le prin ci pal di ri‐ 
geant de LO, menés par Chris tophe Bour seiller. En outre, cette pré‐ 
sen ta tion des trois prin ci pales or ga ni sa tions est basée, de ma nière
très dis cu table, sur « (…) un prin cipe heu ris tique [sic] simple : si la ca‐ 
pa ci té au to cri tique des mou ve ments trots kistes est très ré duite, le
mal qu'ils disent les uns des autres est tou jours vrai [re- sic] (…) » ! Les
quelques ré flexions in té res santes, comme sur les rai sons pos sibles de
la lon gé vi té des trots kysmes en France (trans mis sion d'une mé moire,
in car na tion d'un com mu nisme ra di cal et di vi sion entre eux qui per‐ 
met de s'ac cro cher à des pu blics di vers), s'en trouvent donc fort iso‐ 
lées. Cer taines des re marques de l'au teur sont même em preintes de
lé gè re té  : est- il per ti nent d'at tri buer au mou ve ment des «  (…) pous‐ 
sées épu ra trices propres aux mou ve ments sec taires (…) » (p. 57) sans
avan cer de nuances ? Com ment peut- on par ler sans pré ci ser plus, en
note 26 p.78, « d'is la mistes trots kystes » ? Trotsky- Ben Laden même
com bat ? En outre, les ap proxi ma tions, mélis- mélos et er reurs his to‐ 
riques, sans être né ces sai re ment do mi nantes, par sèment les pages,
dûes sans doute à une bi blio gra phie pour le moins par tielle, sinon
par tiale 2.

En fait, cet essai, loin d'être une syn thèse glo bale et ap pro fon die sur
l'ex trême gauche ac tuelle, est plu tôt une ten ta tive de bu ti nage au fil
des en vies de son au teur. La conclu sion, in ti tu lée d'ailleurs « l'ave nir
d'une illu sion ? », est donc lo gique  : ta blant sur l'as pect es sen tiel le‐ 
ment conjonc tu rel de l'es sor de la gauche ra di cale, il es père que cet
ai guillon per met tra de re ve nir à une po li tique fran çaise axée sur la
« mo dé ra tion ». Phi lippe Ray naud ne croit en effet pas vrai ment à un
vi rage ré for miste de la LCR, en core moins des deux autres or ga ni sa‐ 
tions trots kystes. Il es time donc cette idéo lo gie no cive pour la dé mo‐ 
cra tie li bé rale.
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1  Ex trêmes gauches  : la ten ta tion de la ré forme , Paris, Tex tuel, col lec tion
Conver sa tions pour de main, 2006 (voir la re cen sion sur notre site).

2  Ci tons ainsi un George Or well adou bé an cien trots kyste, la tac tique d'en‐ 
trisme sui ge ne ris de Pablo vue comme concer nant seule ment l'en trée dans
les Par tis com mu nistes, ou une di vi sion du trots kysme fran çais en trois dès
la fin des an nées 40…
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